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Chronique de l’Abbaye

Voici quelques échos, très partiels, de ce que nous avons 

vécu à l’Abbaye de la Toussaint 2008 à Pâques 2009.

Samedi 1er novembre

La fête de la Toussaint est 

pour tous un rappel de notre 

vocation à la sainteté, et dans 

l’après-midi lors de la célébra-

tion au cimetière le curé de 

ville Charles Neuhaus nous 

invite à prier pour tous ceux 

qui sont morts depuis un an, 

en mentionnant le nom des 

nombreux paroissiens ainsi 

que de nos confrères. La mes-

se du lendemain, dimanche 

de la commémoration des 

fidèles défunts, est radiodif-

fusée.

L’après-midi de la Toussaint, la 
communauté abbatiale rejoint les 
fidèles de la paroisse Saint-Sigis-
mond rassemblés au cimetière 
pour une cérémonie en mémoire 
de nos défunts.

Mercredi 5 novembre

Un chapitre claustral donne 

l’occasion aux confrères qui 

résident à l’Abbaye de se 

rencontrer pour échanger sur 

divers aspects de notre vie 

communautaire et de faire 

des propositions.

Mardi 11 novembre

Le père-maître Olivier Roduit 

et les deux postulants vont 

pour quelques jours dans le 

midi de la France, séjournant 

à l’abbaye prémontrée de Fri-

golet, et visitant d’autres mo-

nastères. Ces contacts avec 

d’autres communautés reli-

gieuses sont une expérience 

toujours enrichissante. Au 

cours des mois qui suivent, 

ils iront également à la Val-

sainte, chez les sœurs domi-

nicaines d’Estavayer, et plus 

près de nous, chez les ber-

nardines de Collombey et de 

Géronde.

Dimanche 23 novembre

L’Ensemble vocal de Saint-

Maurice accompagné d’un en-

semble instrumental donne 

un concert à la Basilique sous 

la direction de Pascal Crittin. 

Après un Gloria aux accents 

jubilants, c’est toute une sui-

te de morceaux dont chacun 

évoque un aspect du mystère 

de la naissance de l’Emma-

nuel : Bethléem, l’étoile des 

mages, la nuit silencieuse de 

Noël, etc.

Vendredi 28 novembre

Nous entrons en Avent par 

une récollection abbatiale ; la 

rencontre annuelle du groupe 

Saint Nicolas et Dorothée de 

Flüe qui a lieu ces jours au 

Foyer franciscain et à Vérol-

liez donne l’occasion à ceux 

qui le désirent de suivre, le 

lendemain samedi, une confé-

rence de Jean Vanier ; c’est 

un émouvant témoignage de 

son amour des pauvres et des 

handicapés.

Décembre

Le « général hiver » a décidé 

cette année de mener une 

forte campagne : depuis la 

mi-décembre, la neige tombe 

dru jusqu’en plaine, qu’elle 

couvre d’une belle nappe 

blanche. Elle sera tenace, et 

tiendra, malgré quelques in-

terruptions, jusqu’en mars.

Les travaux sur le site du 

Martolet ont repris : une 

vaste opération qui durera 

plusieurs mois, pour réaliser, 

après les fouilles faites ces 

dernières années, le projet de 

couverture des vestiges des 

premières basiliques décidé 

en 2004. Bravant la neige et le 

froid, des ouvriers sont accro-

chés à la paroi de rocher qui 

surplombe l’abbaye : ils creu-

sent de nombreux trous  pour 

servir d’ancrages aux haubans 

destinés à supporter les pou-

tres métalliques sur lesquelles 

sera posée la couverture du 

site ; ce ne sont donc que des 

travaux d’approche.

Le renouveau liturgique 

n’est pas toujours aisé à réa-

liser dans une communauté 

vieillissante où les voix jeu-

nes sont bien éparses, où des 

allégements s’imposent… : 

après quelques tâtonnements, 

on arrive à une formule qui 

respecte des rites essentiels 

comme celui de la procession, 

etc. Mais il y a encore beau-

coup à faire, surtout dans le 

domaine du chant.

Dimanche 14 décembre

Le traditionnel concert de 

Noël, donné par l’Orchestre 

du Collège et des Jeunesses 

02 03

Invité par le groupe Saint Nicolas 
et Dorothée de Flüe, Mgr Jean 
Sleiman, archevêque latin de Bag-
dag, a donné un magnifique témoi-
gnage de foi et de courage.

Pascal et Arlindo, les deux postulants de l’Abbaye, sont en contemplation 
dans l’église de l’abbaye cistercienne d’Aiguebelle, traversée par de ma-
gnifiques rayons lumineux d’automne.
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musicales de Saint-Maurice, 

nous offre, sous la direction 

d’Ernst Schelle, une musique 

moderne de Sergei Prokofiev 

et de Dimitri Chostakovitch ; 

à première vue déconcertan-

tes, ces mélodies aux accents 

souvent chaotiques sont en-

trecoupées de moments d’une 

infinie douceur : évocation de 

la vie qui éclôt dans le tumul-

te des éléments cosmiques.

A l’approche de Noël, Arlindo, 

l’un de nos deux postulants, 

monte dans la basilique une 

crèche où il révèle ses dons 

d’artiste : elle est d’un goût 

parfait, pleine d’harmonie et 

de charme intime. Ce qui nous 

met déjà dans l’ambiance de 

la nativité du Sauveur. Nous 

célébrerons Noël comme cha-

que année en nous partageant 

entre la fête de famille et le 

ministère en paroisses.

Janvier 2009

Le tournant de l’année se 

fait dans la simplicité et le 

recueillement, et le premier 

jour de l’an se lève par un 

soleil radieux. De quoi inspi-

rer au Père-Abbé, à l’homélie 

de la messe solennelle, des 

souhaits pleins de joie et d’es-

pérance aux autorités pré-

sentes. Cela ne nous fait pas 

oublier pourtant la tragique 

absurdité de la guerre au Pro-

che-Orient, de prier pour tant 

de souffrances sur les lieux 

mêmes où est né le Sauveur.

Vendredi 2 janvier

Toute la communauté est pré-

sente, le « jour des vœux », 

à la messe du matin, lors de 

laquelle Mgr Bernard Genoud 

est accueilli comme chanoine 

d’honneur selon le rite habi-

tuel. Des échanges de vœux, 

il y en aura naturellement 

aussi avec les responsables 

de la commune et du Valais 

ces prochains jours.

Du 12 janvier au 6 février

Les deux postulants font 

un « expériment en milieu 

social », Arlindo au Foyer 

Saint-Jacques comme aide-in-

firmier, Pascal au home de la 

Providence du Châble, pour 

accompagner les personnes 

âgées. Une expérience fruc-

tueuse, même si elle n’est pas 

de tout repos. Ils reprennent 

ensuite leur programme ha-

bituel avec des cours soit à 

l’abbaye, soit à Fribourg dans 

le cadre de l’année de discer-

nement avec les futurs sémi-

naristes de Suisse romande.

Lundi 26 janvier

M. Joseph Hofstetter, qui 

avait été hospitalisé à Saint-

Amé depuis quelques jours, 

est appelé au Seigneur après 

une vie de fidélité et de grand 

dévouement au service de 

la mission de Kalimpong. De 

l’Inde lointaine nous parvien-

dront des témoignages émou-

vants, disant combien notre 

confrère avait été aimé et 

apprécié pendant les 46 ans 

passés là-bas. 

Lors de l’ensevelissement, 

le Père-Abbé fera allusion à 

la belle œuvre missionnaire 

qu’il a accomplie dans les 

montagnes népalaises, et là-

bas, de nombreuses messes 

sont célébrées pour lui ; pen-

dant l’une d’elles, écrivait 

Mgr Stephan Lepcha, « les 

gens ont pleuré, disant qu’ils 

avaient perdu un grand pas-

teur qui a toujours aimé son 

troupeau, était plein d’atten-

tion et priait pour lui… Le dio-

cèse de Darjeeling ne pourra 

jamais payer en retour ce que 

le Père a fait pour son déve-

loppement. Sa contribution à 

la mission de Kalimpong est 

énorme et je ne trouve pas de 

mot pour l’exprimer. »

La traditionnelle crèche de Noël est chaque année différente !

La fanfare du Collège perpétue la tradition en venant donner une aubade 
dans les corridors de l’Abbaye le jour de la fête de Noël du Collège. Le 
16 décembre dernier, les musiciens étaient tout de rouge vêtus pour 
accueillir les chanoines à la sortie du repas de midi.

La journée des voeux rassemble à l’Abbaye tous les chanoines. La messe de fête a été présidée cette année par 
Mgr Bernard Genoud, accueilli ce jour comme chanoine d’honneur de notre Abbaye.
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Lundi 2 février

La fête de la Présentation du 

Seigneur est chaque année 

une agréable rencontre des 

religieuses et religieux du 

Chablais ; après la si évoca-

trice procession des lumières 

à la Basilique, suivie des vê-

pres et de la messe, c’est dans 

les couloirs de l’abbaye, cette 

année, que l’on fraternise.

Dimanche 8 février

A la messe paroissiale de 

10 heures à la Basilique, de 

nombreux enfants des pa-

roisses du secteur, reçoivent 

le sacrement de confirma-

tion des mains de Mgr Nor-

bert Brunner (le secteur de 

Saint-Maurice comprenant 

plusieurs paroisses de son 

diocèse). Dans son homélie, 

l’évêque les invite à s’ouvrir à 

l’Esprit, à être animé par Lui 

comme les éoliennes de la ré-

gion qui tournent au vent et 

reçoivent de lui une puissan-

te énergie. Une image qu’ils 

comprennent !

Mars

Entrés en Carême le mercredi 

des Cendres 25 février, nous 

nous préparerons tout au long 

de ce mois de mars à la fête 

de Pâques, entre autres par 

les « conférences du jeudi ». 

Données à la salle capitulaire, 

suivies par de nombreuses 

personnes, particulièrement 

par des sœurs de la région, 

ces conférences sont placées 

sous le signe de l’année saint 

Paul. La première, déjà le 26 

février, nous permet, avec 

l’exposé de sœur Isabelle 

Donegani sur la lettre aux Ga-

lates, de prendre conscience, 

alors que le légalisme nous 

menace toujours, de la vraie 

liberté qui vient de l’amour. 

Le jeudi 5, Madame Barbara 

Francey, en des termes ré-

vélateurs de son expérience 

personnelle et de son sens 

apostolique, fera un beau 

commentaire de l’épître aux 

Romains. Ensuite, le 12, ce 

sera une invitation à la joie 

que nous adressera l’abbé 

François-Xavier Amherdt en 

nous parlant de la lettre aux 

Ephésiens. La bienheureuse 

Elisabeth de la Trinité n’était 

pas une exégète de saint Paul, 

mais elle était toute nourrie 

de sa profonde doctrine : le 

chanoine Jean-Paul Amoos 

nous le dira en des mots qui 

partent du cœur. La dernière 

conférence, le 2 avril, a été 

un témoignage œcuménique : 

Madame Florence Lutz, pas-

teure et le chanoine Michel-

Ambroise Rey ont montré la 

solidarité que manifestent 

depuis de longues années 

catholiques et réformés dans 

leurs œuvres d’entraide en 

faveur des plus pauvres, ici 

et au loin.

Lundi 30 mars une célébra-

tion pénitentielle a lieu à la 

basilique : une lettre pasto-

rale du Père-Abbé a encou-

ragé les fidèles de plusieurs 

paroisses à y participer ; no-

tons-en ce passage : « Décou-

vrir un Dieu qui ne cherche 

pas à nous prendre en défaut, 

mais plutôt à nous corriger, à 

nous manifester son amour, 

devient un moment de bien-

être spirituel. Alors le chré-

tien se rend compte que la foi 

lui donne la certitude qu’il est 

lui-même cherché par Dieu. 

Cette rencontre intime de la 

prière devient le gage d’un 

meilleur comportement en-

vers les autres ». Les chants de 

la chorale Aurore, d’une gran-

de intériorité, accompagnaient 

la célébration pénitentielle.

Outre la « soupe de Carême » 

du vendredi soir à l’Abbaye, 

nous avons partagé par deux 

fois avec les étudiants à midi 

le « riz de carême » qu’ils ont 

organisé dans les couloirs du 

monastère ; ils étaient si nom-

breux qu’il a fallu faire deux 

services ! On peut aussi men-

tionner le fort groupe de « jeû-

neurs » laïcs, auquel se joigni-

rent quelques confrères ; ils 

se réunissaient chaque soir, la 

dernière semaine de carême.

Samedi 7 mars

Un concert organisé par le 

Théâtre du Martolet présente 

« La Vision de Tondal », un 

récit musical inspiré des tra-

ditions dalmates du Moyen 

Age, et le samedi suivant, le 

21, l’Ensemble Musica Nova 

propose, à la Basilique, une 

suite de chants grégoriens où 

est mis en valeur le « symbo-

lisme des sphères ».

Mercredi 18 mars

Une quinzaine de confrères 

répondent à l’invitation des 

pères capucins à partager le 

« dîner des escargots » tradi-

tionnel à la mi-carême, ren-

contre sympathique qui main-

tient les liens entre nos deux 

communautés. Plus tard, en 

avril, on admirera l’exposi-

tion d’icônes présentées dans 

le cloître du couvent capucin, 

icônes peintes selon les règles 

de l’art byzantin par un grou-

pe qui, depuis de longues an-

nées, se réunit au monastère 

des clarisses de Jongny.

Une innovation : le self-ser-

vice aux repas du soir ; com-

me cela se fait dans bien des 

communautés religieuses, on 

propose un essai de « self-ser-

vice » pour les repas du soir. 

Le rite du repas régulier en 

est certes diminué, mais un 

avantage parmi d’autres, c’est 

de favoriser des communica-

tions plus simples et libres 

entre nous, et cela aussi est 

dans l’esprit augustinien. 

C’est à l’usage qu’on pourra 

en juger des aspects positifs 

et négatifs.

La célébration de la XIIIe Journée de la Vie consacrée, le soir du 2 février, 
a commencé par une procession des lumières dans la Basilique à peine 
éclairée où l’on pouvait sentir et voir l’encens fumer !

Les conférences de Carême ont eu un beau succès cette année. Ici, pen-
dant l’exposé dynamique de l’abbé François-Xavier Amherdt.

Le samedi 14 février, nous avons 
reçu officiellement notre nouveau 
chanoine honoraire Jean-Jacques 
Martin, accompagné de sa famille 
et de ses amis. Au terme du repas 
de fête, il a adressé un message à 
la communauté.
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les couloirs de l’abbaye, cette 

année, que l’on fraternise.

Dimanche 8 février

A la messe paroissiale de 
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roisses du secteur, reçoivent 

le sacrement de confirma-

tion des mains de Mgr Nor-

bert Brunner (le secteur de 

Saint-Maurice comprenant 

plusieurs paroisses de son 

diocèse). Dans son homélie, 

l’évêque les invite à s’ouvrir à 

l’Esprit, à être animé par Lui 

comme les éoliennes de la ré-

gion qui tournent au vent et 

reçoivent de lui une puissan-

te énergie. Une image qu’ils 

comprennent !

Mars
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ces conférences sont placées 

sous le signe de l’année saint 

Paul. La première, déjà le 26 

février, nous permet, avec 

l’exposé de sœur Isabelle 

Donegani sur la lettre aux Ga-

lates, de prendre conscience, 

alors que le légalisme nous 

menace toujours, de la vraie 

liberté qui vient de l’amour. 

Le jeudi 5, Madame Barbara 

Francey, en des termes ré-

vélateurs de son expérience 

personnelle et de son sens 

apostolique, fera un beau 

commentaire de l’épître aux 

Romains. Ensuite, le 12, ce 

sera une invitation à la joie 

que nous adressera l’abbé 

François-Xavier Amherdt en 

nous parlant de la lettre aux 

Ephésiens. La bienheureuse 

Elisabeth de la Trinité n’était 

pas une exégète de saint Paul, 

mais elle était toute nourrie 

de sa profonde doctrine : le 

chanoine Jean-Paul Amoos 

nous le dira en des mots qui 

partent du cœur. La dernière 

conférence, le 2 avril, a été 

un témoignage œcuménique : 

Madame Florence Lutz, pas-

teure et le chanoine Michel-

Ambroise Rey ont montré la 

solidarité que manifestent 

depuis de longues années 

catholiques et réformés dans 

leurs œuvres d’entraide en 

faveur des plus pauvres, ici 

et au loin.
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tion pénitentielle a lieu à la 

basilique : une lettre pasto-

rale du Père-Abbé a encou-

ragé les fidèles de plusieurs 

paroisses à y participer ; no-

tons-en ce passage : « Décou-

vrir un Dieu qui ne cherche 

pas à nous prendre en défaut, 

mais plutôt à nous corriger, à 

nous manifester son amour, 

devient un moment de bien-

être spirituel. Alors le chré-

tien se rend compte que la foi 

lui donne la certitude qu’il est 

lui-même cherché par Dieu. 

Cette rencontre intime de la 

prière devient le gage d’un 

meilleur comportement en-

vers les autres ». Les chants de 

la chorale Aurore, d’une gran-

de intériorité, accompagnaient 

la célébration pénitentielle.

Outre la « soupe de Carême » 

du vendredi soir à l’Abbaye, 

nous avons partagé par deux 

fois avec les étudiants à midi 

le « riz de carême » qu’ils ont 

organisé dans les couloirs du 

monastère ; ils étaient si nom-

breux qu’il a fallu faire deux 

services ! On peut aussi men-

tionner le fort groupe de « jeû-

neurs » laïcs, auquel se joigni-

rent quelques confrères ; ils 

se réunissaient chaque soir, la 

dernière semaine de carême.

Samedi 7 mars

Un concert organisé par le 

Théâtre du Martolet présente 

« La Vision de Tondal », un 

récit musical inspiré des tra-

ditions dalmates du Moyen 

Age, et le samedi suivant, le 

21, l’Ensemble Musica Nova 

propose, à la Basilique, une 

suite de chants grégoriens où 

est mis en valeur le « symbo-

lisme des sphères ».

Mercredi 18 mars

Une quinzaine de confrères 

répondent à l’invitation des 

pères capucins à partager le 

« dîner des escargots » tradi-

tionnel à la mi-carême, ren-

contre sympathique qui main-

tient les liens entre nos deux 

communautés. Plus tard, en 

avril, on admirera l’exposi-

tion d’icônes présentées dans 

le cloître du couvent capucin, 

icônes peintes selon les règles 

de l’art byzantin par un grou-

pe qui, depuis de longues an-

nées, se réunit au monastère 

des clarisses de Jongny.

Une innovation : le self-ser-

vice aux repas du soir ; com-

me cela se fait dans bien des 

communautés religieuses, on 

propose un essai de « self-ser-

vice » pour les repas du soir. 

Le rite du repas régulier en 

est certes diminué, mais un 

avantage parmi d’autres, c’est 

de favoriser des communica-

tions plus simples et libres 

entre nous, et cela aussi est 

dans l’esprit augustinien. 

C’est à l’usage qu’on pourra 

en juger des aspects positifs 

et négatifs.

La célébration de la XIIIe Journée de la Vie consacrée, le soir du 2 février, 
a commencé par une procession des lumières dans la Basilique à peine 
éclairée où l’on pouvait sentir et voir l’encens fumer !

Les conférences de Carême ont eu un beau succès cette année. Ici, pen-
dant l’exposé dynamique de l’abbé François-Xavier Amherdt.

Le samedi 14 février, nous avons 
reçu officiellement notre nouveau 
chanoine honoraire Jean-Jacques 
Martin, accompagné de sa famille 
et de ses amis. Au terme du repas 
de fête, il a adressé un message à 
la communauté.
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Pour donner une belle ampleur à nos célébrations, le groupe des Grands 
Clercs de la Basilique est souvent sollicité par notre maître des cérémo-
nies et aumônier du Collège, le chanoine Yannick-Marie Escher.

temps : vu la démission de 

deux prêtres, il a été nommé 

curé de la cathédrale d’Asta-

na et vicaire général de l’ar-

chidiocèse, Mgr Joseph Ro-

duit ayant accepté pour deux 

ans. Malgré la surcharge, il 

garde sa bonne humeur et sa 

jovialité, comme le montre 

une lettre reçue déjà avant 

Noël : « Ici l’hiver a de la 

peine à s’installer. Il y a bien 

peu de neige, des températu-

res qui peinent à descendre 

au-dessous de –10. La vie à 

Karaganda n’est pas déplai-

sante, même si elle est riche 

en imprévus… Pour ma part, 

après la célébration de la fête 

à Astana, j’irai m’enfermer 

une semaine au Carmel. Je 

dois avouer que j’attends ce 

moment avec une impatience 

certaine. »

Vendredi 17 avril

Le chapitre général commence 

par un entretien du Père-Abbé 

qui nous invite à la joie et à 

l’espérance pascales ; puis on 

procède au renouvellement 

triennal du Conseil abbatial 

et les mandats des confrères 

sont également renouvelés ou 

confirmés. Ce renouvellement 

des mandats occasionne plu-

sieurs changements. Il faut 

noter tout particulièrement 

la nomination (faite par le 

Conseil après consultation 

de la communauté) du nou-

veau prieur Jean Scarcella, 

jusqu’ici curé de Bex. Il suc-

cède à Olivier Roduit, qui a 

accompli durant 6 ans sa tâ-

che priorale avec beaucoup 

de dévouement et un grand 

souci de la vie religieuse. Il 

peut se consacrer désormais 

entièrement à ses fonctions 

de maître des novices, de bi-

bliothécaire et d’archiviste. 

Quant au nouveau prieur, ses 

dons de contact, sa simplicité, 

son amabilité augurent bien 

d’une vie communautaire à la 

fois fervente et détendue. Par 

ailleurs sa fonction de maître 

de chœur, comme ses aptitu-

des musicales (il a fondé le 

Chœur liturgique romand, 

Choliro) pourront apporter 

un souffle nouveau à notre 

liturgie abbatiale.

Chne J.-B. Simon-Vermot

Après d’importants travaux dans la falaise, de puissantes grues ont mis 
en place les éléments de la couverture du Martolet.
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Dimanche 5 avril

Le dimanche des Rameaux 

et de la Passion ouvre la Se-

maine sainte : ce sommet de 

l’année liturgique est célébré 

avec ferveur aussi bien par 

la communauté que par une 

foule de fidèles. Grâce aux 

Grands Clercs de la Basilique, 

formés par le responsable de 

l’aumônerie, Yannick-Marie 

Escher, la liturgie a belle al-

lure ; le concours de divers 

ensembles choraux, favorise 

aussi une prière intérieure. 

La Vigile pascale, avec la ri-

chesse de ses symboles, nous 

introduit à la louange et à la 

joie du Seigneur ressuscité.

Lundi 13 avril

Six prêtres et séminaristes 

africains, conduits par l’abbé 

Laurent Ndambi, viennent 

passer une semaine à l’ab-

baye ; ils participent à notre 

vie et à nos offices liturgiques 

en vue de s’initier à la vie ca-

noniale : leur intention est en 

effet de fonder une commu-

nauté de chanoines réguliers 

de Saint-Augustin dans leur 

pays, le Congo ; plusieurs 

confrères leur donnent des 

explications sur l’idéal augus-

tinien et quelques aspects de 

l’Ordre canonial.

Mardi 14 avril

Durant la Semaine sainte 

déjà, une grue géante est ins-

tallée dans la cour Saint-Théo-

dore : cela ne va pas sans pro-

blèmes, mais les ouvriers s’en 

tirent habilement ! Grâce à 

cette grue, de lourdes poutres 

métalliques sont amenées 

par-dessus les toits et fixées 

aux haubans ancrés dans le 

rocher ; elles sont destinées 

à soutenir la couverture qui 

sera créée au cours des se-

maines suivantes : ainsi sera 

achevé l’environnement qui 

donnera une bonne protec-

tion aux visiteurs et aux pè-

lerins fréquentant nos basili-

ques anciennes.

Mardi 14 au matin, à l’occa-

sion de la pose de la première 

poutre métallique, a lieu une 

cérémonie de bénédiction des 

travaux ouverte au public et 

à laquelle participent le prési-

dent de Saint-Maurice Damien 

Revaz et le conseiller d’Etat 

Jean-Jacques Rey-Bellet. Le 

Père-Abbé, avant d’invoquer 

la bénédiction de Dieu sur les 

travaux, retrace l’histoire de 

notre monastère que rappel-

lent ces vieux murs, et le pré-

sident Damien Revaz souligne 

en ces termes l’importance de 

ces lieux : « Sur ces vestiges 

repose une part essentielle de 

notre cité. L’histoire d’Agaune 

est intimement liée à son mo-

nastère. »

Le soir de ce même jour, 

M. Roland Jaquenoud revient 

du Kazakhstan pour un congé 

d’un mois ; il nous donne des 

échos de son activité aposto-

lique, qui a connu quelques 

changements, comme on 

l’avait appris il y a quelque 
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